
DES MULTIPLES USAGES, SIGNIFICATIONS ET INTERPRETATIONS DU DOIGT  

ANALOGIE AVEC LE SENS DES TECHNIQUES, KATA ET BUNKAI 

 

                

 

Préambule :  

A l’énoncé, cela peut sembler une gageure mais sous l’aspect désinvolte que le sujet pourrait 

laisser supposer, cet exposé à pour but de montrer que la richesse du karaté ne réside pas dans la 

mul�plica�on des techniques, des formes, mais plutôt dans la bonne compréhension et maîtrise 

de celles que nous connaissons et que nous devons sans cesse perfec�onner. 

Pra�quer, chercher, approfondir ne se résume pas à une accumula�on de connaissances comme 

l’on collec�onnerait des objets sans vie, bien au contraire. Il s’agit plutôt d’exploiter au maximum 

ce que chaque technique recèle en elle-même avant d’aller plus loin, au risque de passer à côté 

de l’essen�el.  

Que faire avec un seul doigt : 

Prenons l’exemple de l’index (d’autres analogies sont réalisables avec les autres doigts). 

Index tendu ou fléchi : 

Pour désigner une personne, un objet, une direc�on, un objec�f, etc… 

Pour prévenir ou alerter « A,en�on !...» 

Pour souligner un intérêt par�culier dans un discours. 

Pour Interpeller « Eh, toi !... » 

Pour montrer quelque chose : « Regarde(z) » 

Pour dire « non » en le faisant bouger latéralement (avec ou sans dans un mouvement complet 

de la main et du poignet). 

Pour indiquer un mouvement : Direct, circulaire, oblique etc.. 

Pour demander à quelqu’un de s’approcher en crochetant le doigt vers soi plusieurs fois. 

Pour gra,er une surface 

Pour appuyer sur un point donné et souligner une évidence 

Pour se gra,er le nez, les oreilles ou toute autre par�e de son anatomie 

Pour indiquer un mouvement : Direct, circulaire, oblique etc… 

Tout ça avec un seul doigt.  

D’autres exemples peut-être ?... 



Analogies :  

Vous l’aurez compris, la parabole du doigt, et d’un seul dans le cas présent, nous amène à 

réfléchir à plusieurs points essen�els dans notre approche de la technique. Comme pour le doigt, 

une technique, une séquence, peuvent prendre plusieurs significa�ons sans qu’il soit nécessaire 

pour cela de changer ou ajouter (de doigt). 

Nous pourrions mul�plier les exemples en fonc�on du doigt choisi et des mul�ples possibilités 

envisageables dans le cadre de l’u�lisa�on de plusieurs doigts associés, ce qui, bien que riche 

d’enseignement, serait bien trop long pour illustrer ici le propos. 

Nous interroger sur le sens donné à une forme stéréotypée, notamment lors de l’étude des kata 

et de leur débouché naturel, les bunkaï, est source d’interroga�on et de réflexion. 

Les bunkaï s’appuient sur le dic�onnaire que représente le kihon (la technique, l’a>tude, la 

posture etc..) et le kata qui es serait le signifiant et en cons�tue le Codex. Ils perme,ent de les 

déchiffrer et de leur donner du sens en rapport avec une situa�on donnée ou présupposée. 

Une technique de blocage peut devenir une a,aque, une clé, un dégagement de saisie etc… 

Combinée à d’autre (séquence), elle offre de mul�ples interpréta�ons et varia�ons nécessitant 

d’adapter la technique, le rythme, l’intensité, les direc�ons et les formes de corps perme,ant 

d’en op�miser l’u�lisa�on. 

Bien entendu, tout cela procède d’une démarche globale sans laquelle nul avancée, nul progrès 

n’est envisageable. 

Franchir les étapes : 

1 – Acquisi2on des bases : Les kata sont composés par un ensemble d’a>tudes, de 

déplacements et posi�ons sur lesquels des techniques sont enchaînés avec des rythmes et 

cadences variés.  

2 – Compréhension des bases : Comme pour le kihon, une fois la forme mémorisée, il faut 

développer et améliorer les critères d’exécu�on de ces ensembles déclinés sous formes de blocs, 

de séquences. 

3 – Maîtrise des bases : La forme ne peut être améliorée sans un perfec�onnement permanent 

des éléments techniques, physique et mentaux à travers le kihon, c’est-à-dire l’étude approfondie 

des caractéris�ques de chaque technique, posi�on, déplacement qui composent le kata. 

Ce sont nos doigts avec lesquels nous pouvons composer une infinité de combinaisons. 

4 – Interpréta2on et applica2on des bases (donner du sens) : Cela fait, la nécessité de passer à 

l’étape d’applica�on du kata est une évidence si l’on ne veut pas que celui-ci soit confiné à l’état 

d’une presta�on chorégraphique dont le sens nous échapperait. 

5 – Evolu2on des bases vers le perfec2onnement : Chaque technique et ses combinaisons en 

séquences nécessite de les confronter à une opposi�on. Dans ce but, toutes les perspec�ves 

d’applica�ons doivent être abordée et étudiées. Une fois expérimentées, elles doivent être à leur 

tour perfec�onnées dans le kihon, les applica�ons avec partenaires, les bunkaï et les kumité.   

Le ou les doigts sont alors exercés afin d’exploiter au mieux leur poten�el.  

 



6 – Appropria2on et créa2on : Lorsque le kata, ses différences séquences et les interpréta�ons 

étudiées et approfondies, sont en voie de maîtrise, il devient dès lors possible et souhaitable 

d’avancer sur la voie de l’appropria�on et de la créa�vité en réinterprétant le kata en fonc�on 

des applica�ons : Direc�ons, sens donné aux techniques et séquences, rythme et cadences, axes 

de déplacement, en se libérant de l’embusen originel et des formes codifiées pour les rendre plus 

malléables et adapta�ves. 
 

A ce stade nous avons compris et exploité toutes les face�es d’interpréta�on du message 

envoyé par nos doigts. Après avoir créé tout ce qu’il était possible de créer avec un doigt, nous 

l’avons associé avec un deuxième, puis un troisième etc… Nous nous exprimons comme dans le 

langage des signes. 
 

Ainsi, tout en restant fidèle à « l’Esprit » du kata, on le fait évoluer vers une percep�on 

personnelle, comme on le ferait d’un kihon mul�direc�onnel et de ses variables d’applica�ons en 

kumité, notamment dans le but d’une approche mar�ale ou de self défense (Goshin jutsu). 
 

Dès lors, nous pouvons considérer que nous faisons réellement corps avec le kata. Le kata est 

nous et nous sommes le kata. A ce stade se révèle l‘unité « SHIN - GI -TAÏ » que nous recherchons 

sans cesse sur la Voie du Karaté do. 

 

Et parfois, un doigt suffit !  
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